
 
 

Homélie pour le 6° dimanche de Pâques A  
10 mai 2026 
 

La vie en abondance ? L’Esprit Saint. 
 

Première lecture (Ac 8, 5-8.14-17) 
En ces jours-là, Philippe, l’un des Sept, arriva dans une ville de Samarie, et là il proclamait le Christ. Les foules, 
d’un même cœur, s’attachaient à ce que disait Philippe, car elles entendaient parler des signes qu’il 
accomplissait, ou même les voyaient. Beaucoup de possédés étaient délivrés des esprits impurs, qui sortaient 
en poussant de grands cris. Beaucoup de paralysés et de boiteux furent guéris. Et il y eut dans cette ville une 
grande joie. Les Apôtres, restés à Jérusalem, apprirent que la Samarie avait accueilli la parole de Dieu. Alors ils 
y envoyèrent Pierre et Jean. À leur arrivée, ceux-ci prièrent pour ces Samaritains afin qu’ils reçoivent l’Esprit 
Saint ; en effet, l’Esprit n’était encore descendu sur aucun d’entre eux : ils étaient seulement baptisés au nom 
du Seigneur Jésus. Alors Pierre et Jean leur imposèrent les mains, et ils reçurent l’Esprit Saint. 
 
Deuxième lecture (1 P 3, 15-18) 
Bien-aimés, honorez dans vos cœurs la sainteté du Seigneur, le Christ. Soyez prêts à tout moment à présenter 
une défense devant quiconque vous demande de rendre raison de l’espérance qui est en vous ; mais faites-le 
avec douceur et respect. Ayez une conscience droite, afin que vos adversaires soient pris de honte sur le point 
même où ils disent du mal de vous pour la bonne conduite que vous avez dans le Christ. Car mieux vaudrait 
souffrir en faisant le bien, si c’était la volonté de Dieu, plutôt qu’en faisant le mal. Car le Christ, lui aussi, a 
souffert pour les péchés, une seule fois, lui, le juste, pour les injustes, afin de vous introduire devant Dieu ; il a 
été mis à mort dans la chair ; mais vivifié dans l’Esprit.  
 
Évangile (Jn 14, 15-21) 
En ce temps-là, Jésus disait à ses disciples : « Si vous m’aimez, vous garderez mes commandements. Moi, je 
prierai le Père, et il vous donnera un autre Défenseur qui sera pour toujours avec vous : l’Esprit de vérité, lui 
que le monde ne peut recevoir, car il ne le voit pas et ne le connaît pas ; vous, vous le connaissez, car il demeure 
auprès de vous, et il sera en vous. Je ne vous laisserai pas orphelins, je (re) viens vers vous. D’ici peu de temps, 
le monde ne me verra plus, mais vous, vous me verrez vivant, et vous vivrez aussi. En ce jour-là, vous 
reconnaîtrez que je suis en mon Père, que vous êtes en moi, et moi en vous. Celui qui reçoit mes 
commandements et les garde, c’est celui-là qui m’aime ; et celui qui m’aime sera aimé de mon Père ; moi aussi, 
je l’aimerai, et je me manifesterai à lui. »  
 
L’Esprit Saint 
 
« La Samarie a accueilli l’Évangile de Jésus  ». Cette bonne nouvelle bouleverse l’Eglise. Incroyable 
alors qu’ici au Centre, à Jérusalem, l’Eglise est persécutée ! On envoie Pierre et Jean. Hé, pas moins ! 
Pour voir ce miracle totalement surprenant. C’est vrai, Philipe, un des 7 diacres, a fait merveille. 
Etonnants, ces diacres qu’on a institués pour faire le service des tables et qui deviennent les premiers 
missionnaires ! Et quels missionnaires ! Mais voilà, tout n’est pas encore en place. Tout ça, c’est 
tellement neuf… Et Philippe n’a pas fini son catéchisme ou il a été trop rapide… ! Il a juste oublié un 
détail… Et quel détail… L’Esprit Saint ! Philippe les avait baptisés au nom de Jésus… et non pas comme 
il convient au nom du Père et du Fils et du Saint Esprit ! 
 
Pour qui Saint Pierre écrit-il sa Lettre dont nous avons entendu un extrait ? A des « élus », étrangers 
et dispersés, écrit-il (I Pi 1,1-2), des chrétiens d’origine païenne, en minorité dans un environnement 
pas très favorable… à travers toute l’Asie Mineure… Pierre les invite au courage… Il leur demande 
d’être fidèles à Jésus… de tenir fermes dans la foi et l’espérance comme Jésus lui-même. Il ne craint 
pas de les inviter à souffrir comme Jésus, habités par la sainteté de Jésus. Jésus a souffert pour nos 
péchés… Il a su faire de ses souffrances une victoire sur le mal et la violence des hommes. Il en a fait 
un chemin de résurrection. Vous devez faire de même… 
Mais se pose la question : Comment cela est-il possible à des humains ? ET la réponse ici aussi est 
unanime : seul l’Esprit Saint est capable de cela. C’est vrai pour Jésus, c’est vrai pour nous tous. C’est 
vivifié par l’Esprit Saint que nous pourrons tenir fermes, faire de notre chemin quel qu’il soit un 
chemin de résurrection. 



 
 

 
Mais l’Évangile nous invite à écouter Jésus lui-même en personne. Et ses paroles aujourd’hui ne sont 
pas des paroles quelconques… Elles sont les dernières de Celui qui sait qu’il va quitter ses amis et qui 
sait non pas qu’il devront le remplacer… mais qu’il devront, eux, continuer sa mission dans le monde ; 
qui sait qu’ils peineront à continuer à « croire » en lui, à comprendre enfin comme il le leur a souvent 
dit : « qu’il fallait… », que son mourir est le chemin de la vie pour tous, la seule victoire sur le mal et la 
violence de l’humanité. Qui donc pourra les convaincre de cette vérité ? Lui-même bien sûr qui 
viendra, sans fin envoyé par le Père, auprès d’eux, en eux, mais dans l’invisible du corps ressuscité… 
Qui donc pourra le rendre présent ? qui pourra faire résonner sa Parole en eux ? Qui donc pourra 
souffler sur leurs braises ? Qui donc brûlera leur chair, la rendra sainte ? Qui donc les mettra en 
route ? Etc. Là aussi une seule réponse, l’Esprit Saint que lui-même er personne soufflera sur eux, en 
eux… dès le soir-même de Pâques ! 
 
L’Esprit Saint … et lui seul… 
 
Chers frères et sœurs, j’entends vos questions et objections immédiates : Mais qui est l’Esprit Saint ? 
Une personne ? Quelqu’un ? Ok, pour Jésus, on voit bien… Mais l’Esprit ?  
Je vous en supplie, faisons taire un moment… un moment, S’il vous plaît… nos cervelles formatées à 
l’occidentale… à la manière de pensée qui règne de ce côté du globe depuis… si longtemps… et qui 
est bonne car elle nous a apporté la science et la technique… et la médecine… la manière de 
Descartes… Laissons parler notre « cœur » profond, notre être tout entier, tel que Dieu l’a créé à son 
image. Notre expérience n’est pas que biologique, notre raison n’est pas que géométrique, nos désirs 
ne sont pas que terrestres… Et notre vie ne peut pas être dirigées que par des algorithmes. Cessons 
d’être les matérialistes dont les rois du « marché » ont besoin. 
En nous, entre nous… brille une lumière et sourd une vie qui est celle du Père… résonne une Parole 
qui est celle du Fils et vient un souffle qui est celui de l’Esprit. Dieu nous touche comme lui seul peut 
le faire. Et nous pouvons, guidés par l’Esprit justement, reconnaître ces motions dont parle si bien 
Ignace de Loyola. Stoppez un moment les questions et les objections immédiates que des siècles de 
matérialisme semblent avoir gravés dans nos cœurs devenus de marbre.  
L’Esprit Saint est devenu depuis si longtemps le maillon faible de la foi en Occident où pendant des 
siècles on en parlait bien peu.  Notre catéchisme nous a appris que Dieu est un Esprit infini et 
parfait… mais celui-là a bien certainement peu à voir avec l’Esprit que Jésus veut nous donner. Cela 
n’est pas le cas chez nos frères en Orient… Là, l’Esprit Saint est omni présent. Jésus ne cesse, comme 
nous l’avons entendu dimanche dernier à venir dans la bergerie humaine, nous faire sortir à l’air libre, 
nous faire marcher vers la vie en abondance… Mais le souffle qui nous porte, j’allais dire, le carburant 
(c’est d’actualité !) qui nous fait avancer, c’est l’Esprit Saint : 

- C’est lui qui nous rassemble 
- C’est lui qui a ressuscité Jésus, et c’est lui qui nous vivifiera nous aussi.  
- C’est qui nous donne la paresia, le courage d’annoncer Jésus Christ, de mourir et de 

ressusciter avec lui. 
- C’est qui nous “enseigne”   nous fait entrer dans le mystère de la Vie en abondance… la vie 

divine participée en Christ, le « être-dans » le Christ et le Christ en nous… pour vivre de sa 
manière d’aimer… 

 
Jésus nous invite aujourd’hui à envisager la fête de Pentecôte. 
Demandons-lui de nous accorder et d’accorder à toute l’Eglise une nouvelle Pentecôte, 
une vraie venue d’Esprit Saint 
afin que le christ puisse nous dire : 

« Moi aussi je t’aimerai et je me manifesterai en toi… » ! 


